
    L’alpage de la Lande-dessus  
 
    Une fois de plus, une fois encore, profitons du cadastre de la production 
agricole de 1972, élaboré par M. Georges Vagnières avec la complicité de M. 
Bertand Rittener, municipal et agriculteur à l’Orient, et de M. Eugène Capt, 
ancien agriculteur au Brassus.  
 

 
 
 



 

 
 

 
 
 
    Le chalet ne nous inspire aucun commentaire digne d’intérêt. Nous y rendant, 
grave erreur, nous croyions être sur le chemin du chalet de la Croix, belle preuve 
que notre connaissance des lieux était  alors  encore très insuffisante.  
    La façade à bise manque un peu d’élégance avec son grand mur crépi lisse. Le 
chalet dans son ensemble n’est pas cependant  sans élégance, avec son immense 
toit lui aussi passé au minium.  
    Il y a toutefois que la zone, située immédiatement au-dessus de la route du 
Brassus au Marchairuz, nous apparaît un rien trop proche pour que nous ayons le 
charme de la distance, celui aussi quelque peu plus nostalgique de la solitude 
automnale, alors que vous savez que vous faites vos derniers pas sur ces lieux 
dont l’ambiance si particulière vous a littéralement envoûté.  



 
 
 
Grand toit  légèrement brisé au niveau des pignons, passé au minium, une couleur qui finalement a tout son 
charme.  
 
 
 

 
 
 
 
 



 
 
La Lande-dessus au début du XXe siècle. Tout à droite, Charles Vidoudez, grand-père d’Eugène Vidoudez, 
possesseur de l’original de ce cliché.  


